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L'organe technique de per-
fectionnement profession-
nel des enseignants du
ministère de l'Éducation na-
tionale a du mal à attein-
dre les objectifs qui lui sont
assignés. Son directeur ac-
tuel se bat pour donner
une image plus reluisante
à son institution et sollicite
en même temps l'attention
de la tutelle.

LE Centre de perfectionne-ment pédagogique (CPP)est l'un des plus vieux or-ganes techniques du minis-tère de l'Éducationnationale, chargé du recy-clage des enseignants.Pour ce faire, les besoinsde perfectionnement despersonnels enseignantssont exprimés par l'admi-nistration centrale, les res-ponsables hiérarchiques,les chefs d'établissementset les personnels eux-mêmes, à la suite d'en-quêtes, de visites de classeou d'inspections. Pour sapart, le CPP, d'une part,prépare les dossiers tech-niques (modules) à sou-mettre aux formateurs et,d'autre part, assure, en col-laboration avec les admi-nistrations scolairescompétentes, l'organisa-tion des sessions de forma-tion continue desdifférents corps d'adminis-tration et de l'enseigne-ment en activité àl'Éducation nationale.Il est alors spécifiquementchargé de concevoir, élabo-rer et mettre en œuvretoutes les opérations liéesaux activités de renforce-ment et de perfectionne-ment des capacitésprofessionnelles et person-nelles; d'élaborer unagenda annuel de forma-tion continue des person-nels; de perfectionner lesagents des corps de l'ensei-gnement (instituteur, insti-tuteur adjoint etprofesseurs des collèges etlycées) et de l'administra-tion ; de concrétiser ce pro-gramme par la conceptionet la réalisation des actionsde formation et de perfec-tionnement ; de participeraux travaux de rechercheet à l'évaluation des inno-vations pédagogiques etadministratives mises enœuvre à l'initiative de l'Ins-titut pédagogique national(IPA) du ministère del’Éducation nationale, dansl'enseignement du premieret second degrés généraux,technique et professionnel.Enfin, il est tenu d'élaboreret d'adresser à la directiongénérale de l'Enseigne-
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Les personnels techniques qui animent le CPP.
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ment scolaire et normal unrapport annuel sur le dé-roulement des sessions deformation continue.Pour le directeur de cetteinstitution, l'inspecteur pé-dagogique Maurice Tsoum-bou, le ministère del’Éducation nationale nepeut et ne doit être indiffé-rent au problème de per-f e c t i o n n e m e n tpédagogique et adminis-tratif des personnels dusystème éducatif,lorsqu'on sait que le niveaude recrutement des élèves-instituteurs fait actuelle-ment débat. Par consé-quent, il devra reformulerles missions du Centre deperfectionnement pédago-gique, car, le pouvoir intel-lectuel et la dimension

graduelle du savoir-fairede l'enseignant ne résidentque sur les séances de re-cyclage. 
« Les dispositions des arti-
cles 144 et 145 de la Loi n
1/2005 du 4 février 2005
portant Statut général de la
Fonction publique stipulent
que la formation et le per-
fectionnement sont un droit
et un devoir pour l'agent
public permanent», sou-ligne-t-il.
INADEQUATION DES
MOYENS* Pourtant, lefonctionnaires du Centrede perfectionnement péda-gogique de Libreville, qui aégalement juridiction surles provinces du Moyen-Ogooué et de l'Ogooué-Ma-ritime, éprouvent de

nombreuses difficultés àremplir les missions quileur sont assignées. Il y a,en tout cas, comme uneinadéquation des moyens,pour l'accomplissement deleur travail de terrain. En effet, l'insuffisance desressources humaines, fi-nancières, matérielles etlogistiques sont autant defacteurs qui entraveraientl'action du CPP dans notrepays, notamment dans laformation continue despersonnels enseignant etadministratif des établisse-ments scolaires. Ensomme, l'organe est laissé-pour-compte car, il n'a ja-mais bénéficié de sespropres locaux. En effet, il y a deux ans,c'était l'Ecole normale desinstituteurs de Libreville(ENIL) qui lui prêtait soncadre. Mais depuis l'annéedernière, ces bureaux ontété déplacés à la circons-cription scolaire de l'Es-tuaire, à côté de l'écolepilote.Malgré tout, et en atten-dant que la tutelle prête at-tention à la situation ducentre, le directeur de cettestructure pédagogique af-fiche sa ferme volonté dechanger la donne au coursde cette année acadé-mique. Il entend, avec laparticipation de ses colla-borateurs, rendre percep-tible sur le terrain l'actiondu CPP. Laquelle est d'ail-leurs vivement attenduepar les enseignants, no-tamment du pré-primaire,du primaire et du secon-daire.Le directeur du CPP, Maurice Tsoumbou, souhaite
disposer de plus de moyens pour atteindre les ob-

jectifs assignés à sa structure.
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